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La source d'énergie
la plus utilisée dans
les exploitations
agricoles de Bourgogne
est le fioul domestique,
pour le parc de tracteurs
et d’engins automoteurs.

Les énergies 
renouvelables sont peu
présentes au sein des
énergies consommées.

Le bois de feu représente
l'essentiel de la production
d'énergies renouvelables
dans les exploitations
agricoles.

En 2011, les achats d'énergie
des exploitations agricoles
bourguignonnes s'élèvent à

145 800 tonne-équivalent-pétrole
(tep), soit 4 % du total des achats
des exploitations agricoles fran-
çaises. C'est aussi 3 % de la
consommation énergétique totale
de la région. Les produits pétroliers
représentent la majeure partie
(86 %) des énergies utilisées dans
le secteur agricole. C'est plus qu'au
niveau national (69 %). Le fioul
domestique, utilisé par les tracteurs
et les engins automoteurs, domine

largement avec près des deux tiers
de la consommation totale dans la
région. Hors produits pétroliers,
l'électricité est l'énergie la plus utili-
sée. Les énergies renouvelables
sont peu présentes avec 2 % du
total. Il s'agit essentiellement de bio-
masse hors bois (paille de céréales
ou produits cultivés spécialement
dans un but énergétique comme le
miscanthus).

Avec 104 150 tep, les tracteurs et
engins automoteurs sont les princi-
paux consommateurs d'énergie.

Source : Agreste - Enquête sur les consommations et productions d’énergie dans les exploitations agricoles 2011

Le fioul domestique, près des deux tiers de la consommation
d’énergie des exploitations

Répartition de la consommation par type d’énergie
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Les consommations et productions d’énergie
dans les exploitations agricoles bourguignonnes en 2011 :
Le fioul domestique, principale énergie consomméeLe fioul domestique, principale énergie consommée
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Les véhicules utilitaires et les bâti-
ments d'élevage utilisent res-
pectivement 11 % et 6 % du total.
Selon l'usage, le type d'énergie
varie : les tracteurs et les engins
automoteurs consomment essentiel-
lement du fioul domestique et du
gazole non routier (GNR). Ce der-
nier, rendu obligatoire depuis fin
novembre 2011, devrait voir sa part
augmenter dans les années futures.

Les véhicules utilitaires roulent au
gazole. Les bâtiments d'élevage
consomment essentiellement de
l'électricité et du GPL (Gaz de
Pétrole Liquéfié).

Les exploitations spécialisées en
grandes cultures, en élevage bovins
viande et polyculture-polyélevage
sont les structures consommant le
plus d'énergie avec respectivement

32 %, 23 % et 19 % du total. Ces
exploitations sont nombreuses et
très utilisatrices de tracteurs et
engins automoteurs. Leurs choix de
consommation sont assez proches
avec le fioul domestique comme
énergie principale, devant le gaz
naturel et l'électricité. Pour chauffer
leurs serres, les exploitations spé-
cialisées en maraîchage et horticul-
ture consomment essentiellement
de la biomasse.

Si on rapporte la consommation
d'énergie à la valeur marchande
de la production, les activités les
plus énergivores sont l'élevage
bovins lait (97 tep/M€ de produit
brut standard), l'élevage bovins
viande (94 tep/M€), les grandes
cultures (91 tep/M€) et polyculture-
polyélevage (87 tep/M€). La viticul-
ture est l'activité la plus économe en
énergie avec seulement 15 tep/M€,
soit près de quatre fois moins que la
moyenne de l'agriculture régionale.
Cependant, en calculant la consom-
mation d'énergie à l’hectare, la viti-
culture est une des activités les plus
intensives en énergie après le
maraîchage-horticulture et devant
l'élevage hors sol.

Nadine VIATTE

Tracteurs et engins 
automoteurs

Véhicules utilitaires

IrrigationSéchoirs et chambres 
froides

Transformation hors 
séchage

Matériel portatif et mobiles

Serres et abris hauts

Laiteries et salles de traite

Autres locaux

Bâtiments d'élevage

Stockage et traitement 
d'effluents

0 5 10 15 20 25

otex

Bovins lait

Élevage hors sol

Polyculture et polyélevage

Grandes cultures

Bovins mixte

Maraîchage et horticulture

Ensemble

Bovins viande

Viticulture

Cultures fruitières et autres cultures permanentes

Ovins, caprins et autres herbivores

en tep

France
Bourgogne

Source : Agreste -Enquête sur les consommations et productions d’énergie dans les exploitations agricoles 2011

Source : Agreste - Enquête sur les consommations et productions d’énergie dans les exploitations agricoles 2011

Répartition de la consommation d’énergie par usage en Bourgogne

En Bourgogne, les exploitations spécialisées en bovins lait
sont les plus consommatrices d’énergie

Les tracteurs et automoteurs, principaux consommateurs

2 Agreste Bourgogne - N°167 - juin 2014

Consommation d’énergie moyenne par exploitation selon l’activité principale

La production d'énergieLa production d'énergie
dans les exploitationsdans les exploitations

Les exploitations agricoles bourgui-
gnonnes produisent l'équivalent de
4 500 tep en électricité à partir de
ressources renouvelables, soit 8 %
du total national des exploitations.
Cette électricité est essentiellement
d'origine photovoltaïque et destinée
à la vente. Hors électricité, les
exploitations ont produit d'autres
énergies pour la vente ou l'auto-
consommation. Cette production de
41 200 tep est issue à 90 % du bois
de feu.
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Consommation d’énergie par activité principale
en Bourgogne

0

10

20

30

40

50

60

70

80

90

100

B
ov

in
s 

la
it

B
ov

in
s 

vi
an

de

G
ra

nd
es

 c
ul

tu
re

s

P
ol

yc
ul

tu
re

,
po

ly
él

ev
ag

e

B
ov

in
s 

m
ix

te

M
ar

aî
ch

ag
e,

ho
rti

cu
ltu

re

E
ns

em
bl

e

É
le

va
ge

 h
or

s 
so

l

O
vi

ns
, c

ap
rin

s 
et

au
tre

s 
he

rb
iv

or
es

C
ul

tu
re

s 
fru

iti
èr

es
,

au
tre

s 
cu

ltu
re

s
pe

rm
an

en
te

s

V
iti

cu
ltu

re

Les énergies renouvelables essentiellement
en maraîchage et horticulture
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Stockage et traitement d'effluents
Irrigation
Séchoirs et chambres froides
Matériel portatif et mobiles
Serres et abris hauts
Laiteries et salles de traite
Transformation hors séchage
Autres locaux
Bâtiments d'élevage
Véhicules utilitaires
Tracteurs et engins automoteurs

Au regard de la production brute standard, les élevages bovins sont les plus énergivores

Excepté en maraîchage et horticulture, les tracteurs et les automoteurs tirent la consommation

Répartition des usages
selon l’activité principale

en Bourgogne

Intensité énergétique par activité principale
en Bourgogne

consommation/PBS, en tep par million d‘euros
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Méthodologie  Méthodologie  L'enquête sur les consommations et les productions d'énergie dans les
exploitations agricoles porte sur la consommation directe d'énergies des exploitations agricoles,
la production d'énergies renouvelables et l'utilisation des énergies consommées pour l'année
2011. Elle a été réalisée par le Service de la Statistique et de la Prospective du ministère en
charge de l'agriculture au cours du premier trimestre 2012, auprès d'environ 9 000 exploitations
agricoles de France métropolitaine et des départements d'Outre-mer (Guadeloupe, Martinique,
Guyane, La Réunion). La dernière enquête de ce type portait sur l'année 1992.

DéfinitionsDéfinitions
tonne-équivalent-pétrole (tep) tonne-équivalent-pétrole (tep) : unité de
mesure énergétique utilisée pour comparer le
pouvoir énergétique des différentes sources
d’énergie. Une tep correspond à la quantité
d'énergie obtenue par combustion d'une tonne de
pétrole.
production brute standard (PBS) production brute standard (PBS) : valorivalori --
sation monétaire d'une production agricole.sation monétaire d'une production agricole.
Elle résulte de l'application de coefficients àElle résulte de l'application de coefficients à
la surface agricole ou à la taille du cheptella surface agricole ou à la taille du cheptel
de l'exploitation, et permet de comparer lesde l'exploitation, et permet de comparer les
productions d'activités différentes. En rapproductions d'activités différentes. En rap--
portant la consommation d'énergie d'uneportant la consommation d'énergie d'une
orientation à sa PBS, on mesure l'intensitéorientation à sa PBS, on mesure l'intensité
énergétique de cette orientation. Celle-ciénergétique de cette orientation. Celle-ci
s'exprime en tep par unité monétaires'exprime en tep par unité monétaire
(euros).(euros).
activité principale activité principale : la notion d'activité retela notion d'activité rete--
nue ici correspond à l'orientation technico-nue ici correspond à l'orientation technico-
économique (Otex). Il s’agit de l’activité deéconomique (Otex). Il s’agit de l’activité de
production dominante d'une exploitationproduction dominante d'une exploitation
agricole.agricole.
gazole non routier (GNR) gazole non routier (GNR) : suite à l’arrêtésuite à l’arrêté
du 10 novembre 2011, l’utilisation du gazoledu 10 novembre 2011, l’utilisation du gazole
non routier a été rendue obligatoire pour lesnon routier a été rendue obligatoire pour les
engins mobiles non routiers ainsi que pourengins mobiles non routiers ainsi que pour
les tracteurs agricoles et forestiers. Ce carles tracteurs agricoles et forestiers. Ce car--
burant bénéficie d’une très faible teneur enburant bénéficie d’une très faible teneur en
soufre (10soufre (10 mg/kg), ce qui le rend moins polmg/kg), ce qui le rend moins pol--
luant que le fioul domestique qu’il est censéluant que le fioul domestique qu’il est censé
remplacer. L’enquête sur laquelle se baseremplacer. L’enquête sur laquelle se base
cette étude porte sur les consommations decette étude porte sur les consommations de
l’année 2011, donc majoritairement avant lal’année 2011, donc majoritairement avant la
publication de cet arrêté. Ceci explique quepublication de cet arrêté. Ceci explique que
les tracteurs et engins automoteurs consomles tracteurs et engins automoteurs consom--
ment principalement du fioul et peu de GNR.ment principalement du fioul et peu de GNR.
Les énergies renouvelablesLes énergies renouvelables sont des énersont des éner--
gies primaires inépuisables à très longgies primaires inépuisables à très long
terme, car issues directement de phénoterme, car issues directement de phéno--
mènes naturels, réguliers ou constants, liésmènes naturels, réguliers ou constants, liés
à l’énergie du soleil, de la terre ou de la graà l’énergie du soleil, de la terre ou de la gra--
vitation. Dans le secteur agricole, ces énervitation. Dans le secteur agricole, ces éner--
gies sont représentées par le bois (bois degies sont représentées par le bois (bois de
feu ou autres sous-produits du bois), le biofeu ou autres sous-produits du bois), le bio--
gaz, les huiles végétales, la géothermie,gaz, les huiles végétales, la géothermie,
et les autres formes de biomasse (paille,et les autres formes de biomasse (paille,
miscanthus…).miscanthus…).

Pour en savoir plusPour en savoir plus
« Consommation d'énergie – Les exploitations consomment majoritairement des produits pétroliers »,
Agreste Primeur, n° 311 – mai 2014

InternetInternet www.draaf.bourgogne.agriculture.gouv.fr      www.agreste.agriculture.gouv.fr
www.franceagrimer.fr
www.bourgogne.chambagri.fr/energieclimat.html
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Économie d'énergie en agricultureÉconomie d'énergie en agriculture
Suite au Grenelle de l'environnement et dans le cadre de la relance de l'éco-
nomie en 2009, le plan de performance énergétique du ministère en
charge de l'agriculture, animé en concertation avec la profession agricole, a
pour objectif d'améliorer l'efficacité énergétique globale des exploitations. Il
bénéficie de l'engagement de multiples partenaires, qu'ils soient institution-
nels comme l'Agence de l'environnement et de la maîtrise de l'énergie
(ADEME) et les collectivités territoriales, ou professionnels comme les orga-
nismes de développement et de conseil agricole. L'Europe y contribue au tra-
vers du FEADER et du FEDER.
Même si les consommations d'énergie en agriculture sont faibles en rapport
de la consommation énergétique totale de la France, elles représentent des
charges importantes pour les exploitants.
Les pratiques permettant de réduire la consommation d'énergie directe
(réglages des tracteurs, conduite économe...) et indirecte (changement des
pratiques de fertilisation, d'alimentation animale...) sont encouragées. Les
équipements utilisant moins d'énergie sont promus (notamment dans les
bâtiments d'élevage et les serres), de même que certains équipements per-
mettant de produire des énergies renouvelables, en lien avec les autres poli-
tiques de soutien à ces types d'énergie. Au sein des énergies renouvelables,
la méthanisation agricole occupe une place privilégiée, et de ce fait, est for-
tement encouragée.
exemple de financement : Pour les serres maraîchères et horticoles, cer-
tains équipements comme les chaufferies biomasse, les écrans thermiques,
les open buffer, les ordinateurs climatiques et les pompes à chaleur peuvent
bénéficier d'aides aux investissements via le dispositif serre-énergie géré par
FranceAgriMer.
Pour la période 2014-2020, les financements s’inscriront dans le cadre du
plan pour la compétitivité et l’adaptation des exploitations agricoles,
décliné régionalement.




